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Om Mani Padme Hum : 

La voie de la compassion 

Dilgo Khyentse Rinpoché


1. Introduction et mise en contexte de l'œuvre


Le vénérable Dilgo Khyentse Rinpoché (1910-1991) fut l'un des maîtres spirituels les plus 
vénérés du Tibet du XXe siècle, pilier de la tradition Nyingma et maître de nombreux 
hauts dignitaires, dont le Dalaï-Lama lui-même. Connu pour sa présence majestueuse, 
son érudition encyclopédique et son amour inconditionnel, il incarnait l'essence vivante 
de la compassion.


Dans Om Mani Padme Hum : La voie de la compassion, Dilgo Khyentse Rinpoché livre 
un enseignement lumineux consacré au mantra le plus célèbre du monde tibétain : les six 
syllabes d'Avalokiteshvara (Tchenrézi), le Bouddha de la Grande Compassion. Loin de 
réduire la récitation de ce mantra à une simple formule mécanique ou magique, l'auteur 
en déploie toute l'architecture spirituelle, psychologique et philosophique, montrant 
comment ce son sacré est un outil puissant pour transformer radicalement notre cœur et 
notre vision du monde.


2. Le sens du Mantra : Un condensé de toute la voie bouddhique


Dès les premières pages, Dilgo Khyentse Rinpoché explique que chaque syllabe du 
mantra Om Mani Padme Hum synthétise une étape essentielle de la progression 
bouddhique et purifie l'un des six poisons mentaux fondamentaux qui enchaînent les 
êtres dans le cycle de la souffrance (le samsara) :


• OM : Purifie l'orgueil et l'ego, ouvrant la porte à la générosité.


• MA : Purifie la jalousie et l'envie, éveillant la discipline éthique.


• NI : Purifie la passion et le désir obsessionnel, développant la patience.


• PAD : Purifie la stupidité et l'ignorance, cultivant l'effort enthousiaste.


• ME : Purifie l'avarice et l'attachement, incarnant la concentration.


• HUM : Purifie la haine et la colère, parachevant la sagesse.


Le mantra n'est donc pas une invocation extérieure adressée à une divinité lointaine ; 
c'est le réveil progressif des qualités de bouddha qui dorment au cœur même de notre 
conscience.




3. La nature de la compassion : Bien plus qu'un sentiment


L'un des apports majeurs de l'ouvrage est de redéfinir la compassion dans sa dimension la 
plus haute. En Occident, la compassion est parfois perçue de manière réductrice comme 
de la pitié, une forme de sensiblerie ou un attendrissement face au malheur d'autrui, 
teinté d'une pointe de supériorité.


Dilgo Khyentse Rinpoché rétablit la perspective du Grand Véhicule (Mahayana) : la 
véritable compassion est indissociable de la sagesse (la vacuité).


• Si l'on aide les autres en conservant une vision rigide et séparée de soi (« moi, le 
sauveteur, et toi, la victime »), la compassion reste fragile et génère de 
l'épuisement ou de la frustration.


• Lorsque la compassion s'appuie sur la réalisation de l'interdépendance, elle devient 
une force spontanée, inépuisable et universelle, semblable à l'amour 
inconditionnel d'une mère pour son enfant unique.


Aider autrui ne relève plus d'un devoir moral ou d'un sacrifice, mais de la reconnaissance 
évidente que la souffrance d'un autre être est littéralement notre propre souffrance.


4. La pratique de la récitation et la transformation de l'esprit


Le maître détaille l'art de réciter le mantra, non pas comme une récitation machinale ou 
superficielle, mais comme une pratique d'union intime entre la parole, le corps et l'esprit.


• Le corps se stabilise dans une posture de dignité et de détente.


• La parole vibre au rythme du son, canalisant le flux incessant des bavardages 
mentaux.


• L'esprit se pose sur la clarté lumineuse de la compassion, visualisant 
Avalokiteshvara comme la personnification de la pureté de notre propre esprit 
éveillé.


Dilgo Khyentse Rinpoché insiste sur l'intentionnalité : même une récitation brève, 
accomplie avec une dévotion sincère et une conscience claire, possède une puissance de 
transformation inestimable. Elle dépose des empreintes positives profondes dans le 
continuum de notre conscience, dissolvant peu à peu les tendances habituelles à 
l'agressivité et à l'égocentrisme.


5. Vivre la compassion au milieu du monde


L'enseignement de Dilgo Khyentse Rinpoché ne s'adresse pas qu'aux reclus des 
monastères de l'Himalaya ; il est d'une actualité brûlante pour l'homme moderne pris 
dans les tourments de la société contemporaine. Dans un monde déchiré par les conflits, 
la compétition, l'individualisme et l'anxiété écologique, la pratique de Om Mani Padme 
Hum agit comme un baume universel.


Chaque fois que nous croisons un être qui souffre, chaque fois que la colère ou le 
découragement menacent de submerger notre esprit, le rappel de ce mantra et de sa 
respiration compatissante nous permet de recadrer notre regard. Il nous invite à 



transformer chaque obstacle relationnel en une opportunité d'ouvrir un peu plus notre 
cœur.


6. Conclusion


Om Mani Padme Hum : La voie de la compassion est un livre de chevet lumineux, 
porteur d'une paix profonde. À travers la voix bienveillante et l'autorité spirituelle de 
Dilgo Khyentse Rinpoché, cet ouvrage nous rappelle que la force la plus grande de 
l'univers n'est ni la violence ni la domination, mais la douceur infinie d'un cœur éveillé à 
la compassion universelle.
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